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.dnfl'^ Gardien d^^ia Sainte Fa-
mille, je dépose enir^ yos mains ces

pensées pieuses, peliiee semences je-

tées jusqu'à cette h^ure dans les

murs bénis du pensif^nnat. Allez^

allez les semer dant ç$s autres murs
bénis qu'on appelle la famille chré"
tienne. ^ ,„

Lày elles germeront sous votre in-

fluence, échauffées doucement par la

prière et la méditalioni et elles pro-
duiront ces grucièuses vertus qui
font le charme du foyer : la piéky le

travail f la condescendiince, le sup-
port, VamabUilé, -' •-

Ange Gardien de\la Sainte Fa-
mille, elle était douce votre mission
auprès de Jésus, de Marie et de Jo-

seph. Elle sera moins facile auprès
des membres de lafamille chrétienne.

Là, vous admiriez surtout ; »-ci il

1

•^
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foudre mseigneTy diriger, relever,

fm-iifier. / \
Oh l dUes,*dites à tous que la fa-

miUe chréiimne\ne sera heureuse
qu'autant oiUtli ressemblera à la

famille de iV4^Q^{//i.

Dites au fère ^qu'il doit, comme
Josephy être giné^protecteur et pour-
voyeur, dem»*lê*sens le plus large

du mot, donrfffjl^à Vâme, au cœur,
à rintelligent, lai corps de son en-

fant tout ce qyits réclament.
Dites à la rAère qu'elle doit, comme

Marie, être vtgtlfiyile, dévouée, forte,

pieuse surtor^C.*.,

Dites à renfant qu'il doit, comme
Jésus, être obéissant. Ce mot résume
tout, ••#•!

Dites à toiks que chaque membre
doit mérilerjl\He^G que l Evangile
fait de saint*jQ^eph : Il étail juste.

t

1

0

—
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Il semble» écrit Mgir de Beauvais,

que c*est de nés jours que le culte

de saint Joseph est appelé à se ré-

pandre et à devenir vraiment popu-

laire. Admirez la merveilleuse sa-

gesse de TEglise notre Mère.

A rincrédulité froide et railleuse

du dernier siècle elle opposait la

dèDolionaffectueuse et compatissante

envers le Cœur adorable de Jésus.

Aux négations audacieuses de

notre temps touchant la chute ori-

ginelle, à cette tendance qui s'ef-

force de réhabiliter les instincts

les plus grossiers de notre chair

coupable, elle opposait naguère, aux

applaudissements du monde catho-

lique, le dogm.e de V Immaculée Con-

ception de Marie, qui est à lui seul

un trésor des plus précieux ensei-

gnements.

:,"f
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Bt voilà qu'à la vue d'une géné-

ration avide de lucre et de plaisir,

ne travaillant qne pour jouir, fai-

sant parade ae tout, même de sa

bassesse, elle va prendre dans son

obscur atelier de Nazareth, Joseph,

Vhomme jusiôj chaste, dévoué^ dé-

sintéressé, laborieux, modesie^ pau-

vre et soumis, et elle nous le pré-

sente en disant : Voyez cl instruisez-

vous !

Et certes, ajoute Mgr Langalerie,

quel patronage convient mieux que

celui de saint Joseph à Tépoque

agitée et profondément ébranlée

dans laquelle nous vivons? La vie

de famille, qu*est-elle devenue ? La

dévotion à saint Joseph doit servir

à la conserver ou même à la rame-

ner dans une multitude de foyers

d'où elle est bannie.

•( V
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Chacun s'agite, vent sortir de sa

condition, rêve l'impossible, aspire

aux places et à la fortune... Oh!
qu'il fait bon montrer à tous ces

mécontents, à tous ces ambitieux,

cette douce, sereine et majestueuse

figure de saint Joseph, vivant heu-

reux de sa foi et de ses chrétiennes

espérances dans une médiocrité voi-

sine de rindigence !

La classe ouvrière est sollicitée

par les prédicateurs, plus ou moins

déguisés, du panthéisme et du so-

cialisme ; les sociétés secrètes cher-

chent à grossir leurs rangs, mena-

çant le monde entier de boulever-

sements inconnus jusqu'à nos jours.

Elevons bien haut dans nos hom-
mages et notre affection ce patron

des ouvriers^ ouvrier lui-même, ar-

tisan laborieux qui n'a d'autre se-
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cret que celui d'une vie intérieure

cachée, humble, toute dévouée au

service de Dieu et à Vamour de ses

frères f en l'union et en la compagnie

de Jésus et de Marie.

Indulgence de 300 jours chaque
jour du mois de Mars, quand on pra-

tique quelque acte de piété, pendant
tout ce mois, en Thonneur de saint

Joseph. — Indulgence plénière un
jour du mois au choix des fidèles,

pourvu que, s'étant confessés et

ayant communié, ils prient selon
rintention de Sa Sainteté (décret

du 27 avril 1865).
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MOIS DE SAINT JOSEPH.

PREMIER JOUR.

Prions, afin que pendant ce mois
il ne se commette pas de péché mor-
tel dans notre famille.

Saint Joseph est le protecteur
DES enfants.

Les enfants lui rappellent Jésus
dans son jeune âge, alors qu'il lui

était permis de le caresser, de le

soigner, de se dévouer pour lui avec
plus de sollicitude. Enfants, si vous
voulez rester innocents, aimez à tra-

vailler, à prier, à vous récréer sous
le regard paternel de saint Joseph.
Représentez-vous ce bon vieillard se

penchant vers vous, écartant le

démon, attendant vos demandes, et

allant lui-même les présenter à Jésus,
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qui ne refuse rien à son Père de la

terre... Chaque année, au mois de
mars, on voii des conversions, on a
à signaler des faveurs toutes parti-

culières obtenues par saint Joseph.

Je mellrai aujourd'hui par écrit

les grâces que je veux obtenir par
Vintercession de saint Joseph ; je les

lui rappellerai tous les jours, et je
m' imposerai quelque petites prati-

ques de piété en son honneur.
Litanies de saint Joseph ou toute

autre prière à la fin du livre.

DEUXIÈME JOUR.

Prions, afin que nous ne nous
laissions pas aller, aujourd'hui, à
des moments de mauvaise humeur.

Saint Joseph ETArr affectueux
POUR tous.

Comme on devait s'aimer dans
celte petite maison de Nazareth I

Mon Dieu, le ravissant tableau qui
j

I

.- \
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se présente à mon regard : Marie
cherchant tout ce qui peut plaire à
Jésus, Jésus devinant tout ce qui
peut contenter Marie ; Joseph faisant

tout ce qu'il peut, pour que personne
ne souffre î O délicieux intérieur,

qu'il nous serait si facile de renou-
veler au milieu de nous ! Que faisons*

nous donc de notre faculté d'aimer,
si nous ne l'employons pas à rendre
heureux ceux qui nous eûlourent !

Comme vous, aujourd'hui, saint

Josephf je ferai tout ce que je
pourrai, afin que personne ne souffre
de rien.

Litanies de saint Joseph, etc.

TROISIÈME JOUR.

Prions, pour expier nos infidélités

aux inspirations de la grice.

Saint Joseph était fidîle a la

GRACE.
]

Il connaissait que Tinspi ration

((u'il avait venait du ciel, quand il

.-A-'
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s. ".
'/-

— 14 —
s'agissait de faire plaisir à Jésus,

et quelque peine que lui coûtât ce

qu'il croyait utile à Jésus, il le

faisait toujours... Ne croyons pas
que la vie de saint Joseph se soit

écoulée sans secousse et sans sacri-

fice... Si Dieu demandait de nous
ce qu'il & demandé de lui, nous
comprendrions combien fut méri-
toire sa fidélité. Nous aussi, nous
sentons souvent une voix qui nous
dit : Jésus serait content, si tu agis-

sais de telle manière, si tu faisais

tel sacrifice.

Oh! promettons à saint Joseph
que nous ferons^ aujourd'hui, tout

ce que notre conscience nous dira
de faire pour contenter Jésus.

^ Litanies de saint Joseph, etc.

V

QUATRIÈME JOUR.

Prions pour les personnes por-

I
tées à la paresse et à la noncha-

i lance,
f

mh.

V \

«F»

I.
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Saint Joseph travaillait avec

ARDEUR.

Il savait que son travail était

nécessaire à Jésus ; aussi quel bon-
heur de pouvoir se dire à chaque
instant du jour : C'est pour Jésus !

c'est pour Marie ! Notre travail, à
nous, servira à Jésus, si nous le

voulons. Chaque ligne étudiée ou
écrite, chaque devoir, chaque petite

action matérielle peut devenir, entre

les mains de notre Ange, la monnaie
spirituelle qui achètera des âmes à
Jésus, comme le travail de Joseph,
devenait la monnaie qui achetait du
pain à Jésus !

Aujourd'hui,foffrirai toutes mes
actions pour la conoersion des pé-

cheurs.
Litanies de saint Joseph, etc.

CINQUIÈME JOUR.

Prions, pour expier les péchés qui

se commettent à cette heure.

\
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Saint Joseph priait avro pt*té.

Le soir, le matin, souvent duns le

jour, il se réunissait à Jésus et à
Marie, et ensemble ils (lisaient leurs

prières au bon Dieu... C'était Jésus
qui présidait... Marie et Joseph ré-

pondaient. Ohl comme il y avait

piété, modestie^ attention^ bonheur !

Si nous avions été là, nous aussi,

nous aurions bien prié... Ne le pou-
vons-nous pas encore ?

Je penseraiy avQOurd'hui, que je
suis au milieu de la sainU Famille^

fécoulerai la prière comme si Jésus

lafaisailffy assisterai avec recueil-

lemerUf et je répondrai sans e^npres-

sernenty sans précipitation^ sans éle-

ver trop la voix et sans omettre au-
cune des paroles indiquées.

Litanies de saint Joseph, eic.

SIXIÈMK JOUR.

Prions en union avec les religieuses
qui se lèvent la nuit pour prier Dieu.

.4.

:* *
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Saint Joseph ktait silencibox.

Tous les saints ont aimé le silence.

Deux choses surtout contribuaient
à le faire aimer à saini Joseph :

1* son application au travail ; il

s'était déterminé sa tâche de toutes
les heures, et il ne se détournait pas
de son œuvre; 2» son attention à

Jésus, qui remplissait son cœur et

son esprit. Parler, c'est se distraire,

c'est ne pas accomplir comme il faut

la tâche imposée ; c'est oublier
qu'on est en présence de Jésus.

A tout âge le silence est difficile,

mais je vaiSj ce malin, me fixer

quelques moments rendant lesquels

je ne dirai rien sans nécessité

absolue.

Litanies de saint Joseph y etc.

SEPTIÈME JOUR.

Prions pour les pauvres âmes qui

éprouvent beaucoup de répugnance
à obéir.

.*•.!

0fé
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Saint Joseph était soumis a tous

LES ordres qu'on LUI DONNAIT.

Soumis au prince qui TappeU . i
Bethléem, et il obéit malgré la peine

qu'il dut éprouver en voyant Marie
fatiguée. Soumis à l'ange qui l'en-

voie en Egypte, et il obéit malgré la

perte qu'il devait subir dans son
travail : Dieu le veut 1 se disait-il à
chaque ordre reçu, accomplissons
sa volonté.

Ce qu'on nous commande îVa ja-

mais pour nous les résultais pénibles

qu'essuya saint Joseph. Comme luiy

sachons dire : Ce commandement me
dérange, m'ennuie^ me fatigue, mais
Dieu U veut : accomplissons sa vo-
lonté.

Litanies de saint Joseph, etc.

^'

T

-/

HmTIEME JOUR.

Prions pour les Ames qui se lais-

sent dominer par le désir de plaire.

\
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Saint Joseph était pauvre it .
AIMAIT SA PAUVR£Ti.

Il Taimait parce que c'était la posi-

tion dans laquelle le bon Dieu l'avait

placé : et qu'il voulait tout ce que
voulait le bon Dieu, et pnis, parce
que, par Teffet d'une grâce parti-

culière, il comprenait tout l'em-

barras, toutes les inquiétudes que
donnent les richesses. Jésus lui

avait dit, dans ses entretiens parti-

culiers, " que le pauvre qui travaille

et se résigne, trouve plus facilement
le chemin du ciel." Aimons, nous
autres, la position dans laquelle

nous sommes ; faisons taire ces
désirs de posséder et de paraître,

qui, maintenant peutn&tre, sont peu
impérieux, mais qui viendront plus
tard» tourmenter BOlre cœur ; et si

nous manquons quelquefois le quel-

que chose, oh I qu'il est doux alors

de dire au bon Dieu, comme devait

le dire saint Joseph : J'attends de

A<

I ,..•;
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votre Providence, notre pam pour
demain !

Une petite enfant disait à Dieu,

pour ses parents :
*' Mon Dieu / que

nous ayons toujours le nécessaire,

mais rien de plus !
"

Litanies de saint Joseph, elc.

NEUVIÈME JOUH.

Prions pour les âmes qui se lais-

sent entraîner au mal.

Saint Joseph était toujours uni

A Jésus.

Il le quittait matériellement le

moins qu'il pouvait. C'est près de
lui qu'il travaillait, près de lui qu'il

priait, près de lui qu'il reposait, avec
lui qu'il prenait ses repas. Et si

quelquefois il devait s*absenter, son
cœur gardait toujours Timad^e de
Jésus... Aussi q'" 'f î'er étaient par-
faîtes, les actions de saint Joseph 1

Je veux aujourd'hui travailler.

L
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prier, me reposer, comme si j*étais

continuellement sous le regard de
Jésus ; alors, point d'étourderies,

point de paresse, point de noncha-
lance.

Parole de vie que celte parole:
Jésus me voit !

Litanies de saint Joseph, etc. ^

DIXIÈME JOUR.

Prions pour les personnes qui
aiment h être vues et à se produire
dans le monde.

Saint Joseph menait une vie

CACHÉE.

Tous les saints ont peu aimé à
paraître... Qu'importait à saint Jo-
seph les louanges du dehors I Le
sourire approbateur de Jésus lui

suffisait bien. Que lui importait les

visites, les conversations étrangères f

La douce parole de Jésus lui suffisait. ,—^Pourquoi chercherais-je à être ap-

' \

w- n/t
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Ïrouyé en tout ce que ie fais?

Pourquoi m'inquiéterais-je de ne pas
recevoir une louange que je crois

méritée ?•••

Jésus f dormez-moi la grâce de
ne pouvoir plaire qu'à vous, de ne
chercher que vous ; la grâce de vous
plaire dans le travail qui m'est

donné, ei de n'aspirer qu'a avoir

l'approbation de ma conscience !

Litanies de saint Joseph y etc

ONZIÈME JOUH.

Prions, afin que le bon Dieu nous
pardonne tout le mal que nous avons
fait par nos médisances.

Saint Joseph était charitable

DANS ses paroles.

Ici, encore, quelles scènes édi-

fiantes dans chacune des conversa-
tions qui, aux moments du repos,

venaient procurer à ja sainte Famille

i

I

^

i
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un agréable délassement ! On y
parlait du prochain, sans doute,

mais avec quelle bonté i Joseph
savait-ilun fait pénible, et humiliant,
peut être... comme on excusait le

coupable, comme on n'appelait plus
sa faute qu'un moment de faiblesse,

comme on cherchait ensemble les

moyens de la faire oublier, comme
toujours on priait pour la pauvre
âme égarée ! Mais une habitude
bien sainte était celle que quelques
Docteurs attribuaient à saint Joseph
de recueillir toutes les actions

dignes de louanges, et d'augmenter,
en les racontant, 1-a bonne opinion
qu'on avait de ceux qui en étaient

les auteurs.

Ne puis-je pas faire ainsi i

jours ? saint Joseph, aide:

tous les

jours? saint Joseph, aidez-moi à
guérir mon esprit de sa tendance
à critiquer, à soupçonner, à penser
mal. Aidez-moi a trouver toujours

des raisons pour excuser ; à aimer
surtout à faire connaître le bien
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qut font ceux qui sont autour de

moi (1).

Litanies de saint Joseph, etc.

DOOZIÈMK JOUR.

Prions, alin que les personnes que
nous avons choisies pour amis soient

bien pieuses.

Saint Joseph avait une tendresse
toute particulière pour jésus.

C'est qu'il connaissait ce qu'était

cet Enfant bien-aimé. Jésus parais-

sait petit, faible..., et il cachait, sous
ces apparences, sa force, sa puis-

sance, sa majesté 1... Plus Joseph le

contemplait, Tétudiait, plus il se

sentait ravi d'admiratoin devant

(i) Aujourd'hui commence la neuvaine pré-

paratoire à la fête de saint Joseph.— Cette
neiivaine doit moins consister en prières pro-

longées qu'en actes de vertus pratiques chaque
jour avec plus de fidélité, et dans une prépa-
ration toute particulière à la sainte communioo
pour le jour de sa fctc.

T

i

j
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tant de bonté pour les hommes...
Il y avait des heures où ce saint
Patriarche se serait fM*osterné de-
vant son petit Enfant «n rappelant
son Dieu I d'autres heures où il

restait comme anéanti, sans pouvoir
prononcer une parole ; c'était quand
Jésus lui disait : Mon Père I

Modèle de mes communions, é
saint Joseph, donnez - m^i votre
respecly voire amour si tendre et si

ardent pour Jésus... J'ai le même
Dieu que vous !

Litanies de saint Joseph, etc.

TREIZIEME JOUR.

Prions, pour que le hon Dieu nous
donne le désir de faire bien aimer la

sainte Vierge.

Saint Joseph avait une tendre
AFFECTION POUR MaRIE.

t

Il l'aimait à cause de ses vertus.
" Marie, dit un pieux auteur, était
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aux plus petits soins pour saint

Joseph ; elle s'informait de ses goûts,

de son travail, de ses besoins ; elle

veillait à ce que rien ne lui manqu&t
;

elle était toujours disposée à faire sa
volonté." Le cœur de Joseph com-
prenait ces délicatesses et il cher-

chait à prouver sa reconnaissance.
Il aimait surtout Marie, parce qu'elle

était la Mère de Jésus I

Ifai-je pasy moi aussi, les mêmes
raisons pour aimer Marie?... Ah!
si je cherchais à examiner ce que
Marie fait pour moi^ ne la verrais-je

pas aux petits soins ? N'est-ce pas
Marie qui me donne Jésus ? AussiJe
vous aimCy je vous aimCy ô Marie !

Litanies de saint Josephy etc.

.QUATORZIEME JOUR.

Prions pour les personnes trop
délicates qui ne veulent rien sup-
porter.

si

t

J
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Saint Joseph a été éprouvé par
les souffrances.

Jésus n'a pas épargné les douleurs
à sa Mère, il ne devait pas les

épargner à celui qu'il appelait son
Père sur la terre...La douleur purifie

les coupables, elle sanctifie les justes.

Ne méditons que sur celle qui fut la

plus déchirante : la perte de Jésus...

Perdre Jésus avec cette pensée : il

est, peut-être à cette heure, entre les

mains qui doivent lui donner k
mort! et je ne le verrai plus... ; et

cette autre encore plus terrible : je

Tai perdu, peut-être par ma faute !

Oh ! qui dira ce que ces pensées
éveillent d'angoisses dans une âme
tendre, aimante, dévouée I... Ajoutez
à la douleur de saint Joseph, la vue
des larmes, des terreurs, des in-

quiétudes de Marie désolée. Pauvre
Père ! qui pleure, lui aussi, et dit à
Dieu :

** Mon Dieu 1 rendez à Marie
son Jésus et prenez ma vie I

"

Attendez-vous à souffrir..*; mais
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demandez la grâce à xainl Joseph de
n'avoir pas à souffrir de la perte de

Jésus,

Litanies de saint Joseph, etc.

QUINZIÈME JOUR.

Prions, afin que le bon Dieu nous
donne, aujourd'hui, Toccasion de
nous dévouer pour quelqu'un.

Saint Joseph était dévoué.

Le dévouement, c'est le don de
soi-même ; dès le moment qu'il fut

uni à Marie, sainl Joseph ne s'ap-

partint plus. Il est tout à Jésus, il

est tout à Marie ! Faut-il accompa-
gner Marie chez Elizabeth, faut-il la

conduire à Bethléem, il est prêt
;

faut-il fuir en Egypte, il est prêt ;

faut-il modifier toute sa manière de
voir, retourner à Nazareth, quand
sen dessein est de rester à Jérusalem,
il est prêt.

Soyez mon modsle, 6 saint Joseph!
queje sois tout au bon Dieu d'abord,

t

i
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puis tout à mon devaiVf à Vabéis-
sanee, à la charité ; que je ne me
fassejamais prier pour rendre un
service.

Litanies de saint Joseph, etc.

SEIZIÈME JOUR.

Prions, pour réprimer les mo-
ments d'humeur que nous pourrions
éprouver.

Saint Joseph avait habituellement
LE sourire sur LES LÈVRES.

Seule, la perte de Jésus pouvait
lui causer de la douleur, et la pré-

sence de Jésus était pour lui une
source intarissable de bonheur. Re-
présentez-vous Joseph revenant, le

soir, d'un travail fait loin de sa

famille. Le sourire ne Ta pas quitté,

il emporte avec lui l'image de Jésus,

mais quel délicieux retour! Marie
l'attendait avec cet empressement
calme et joyeux d'un cœur qui aime
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toujours d'une nouvelle manière.
Jésus rattendait, et il court au-

devant de son Père, lui tend ses

petits bras, et son Père le soulève
avec tendresse, le baise avec respect

et pleure de joie. C'était, chaque
jour, de nouvelles et ineffables jouis-

sances. Joseph le ressentit tous les

jours de sa vie, les angoisses du
Calvaire furent réservées à Marie.

JésuSy moi aussi je puis être

toujours content f parce que je puis,

comme saint Joseph, vous posséder
par la communion tous les jours de
ma vie.

Litanies de saint Joseph, etc.

DIX-SEPTIÈME JOUR.

Prions pour toutes les personnes
qui sont chargées du salut des âmes.

Saint Josepb était rempli de zèle
pour la gloire de dieu.

Nous n'avons aucun détail sur
Tapostolat de saint Joseph, mais

'I ' /
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nous pouvons bien comprendre qu'il

ne laissait passer aucune occasion
de parler de Jésus. Est-ce qu'on ne
j^arle pas de ceux qu'on aime ? *' Son
séjour en Egypte, dit un auteur, fut

l'occasion de conversions nom-
breuses." Le vrai Dieu n'est pas
connu! disait Marie, et les voilà l'un

et l'autre priant d'abord, puis atti-

rant à eux par leur affabilité ; puis
développant les mystères de la foi,

s'inquiétant peu d'être quelquefois
repoussés ou même méprisés !

Exemple pour nous! Une bonne
paroky un mot de piélé coulent peu à
dire... Uârae^ peut-être, sur qui
tombera cette porole^ n'attendait plus
que cette impulsion pour être à Dieu,

Qh! disons tous les jours qudque
chose du bon Dieu.

Litanie:^ de saint Joseph^ etc.

DIX-HUITIÈME JOUR.

Prions pour les personnes qui sont

trop susceptibles.

'^
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Saint Joseph était patient

Patient dans sa pauvreté habi-

tuelle qui devait -ui ôtre pénible^

parce qu'elle Tempôchait de donner
à Jésus les soulagements que son
cœur eût voulu lui donner... il ne
s'en plaignait pas. Patient dans son
travail de tous les jours qui, pour
lui, comme pour tous» devait avoir
ses heures de monotoBie, de fatigue

et de dégoût, il ne le laissait jamais.

Deux leçons importantes : contre

les accidents ou les maux de notre

condition f soyons patients pour les

supportery nous rty pouvons rien,

contre le dégoût de notre travail^

apportons plus de fermeté^ plus de
constance ; Dieu comptera nos ef-

forts... Je ferai aujourd'hui un acte

(Tabandon à la Providence.
Litanies de saint Joseph, etc.

DIX-NEUVIÈME JOUR,

Prions en union ivec Jésus. Marie
et Joseph priant à Nazareth.

M*



Saikt Joseph fut tocjours
innocent.

11 fut purifié avant sa naissance,
et Dieu, qai le destinait à être le

compagnon de Marie, lui inspira

pour la pureté de son Ame la plus
active vigilance ; il aima la retraite

et la prière ; il mena une vie labo-

rieuse et pénible; il soumit son corps
et son esprit à la volonté des autres,

et plus tard ne se sépara presque
jamais de Jésus et de Marie.

Ces moyens sont à ma portée,,. Je

vous confie m^on innoctneey 6 saint

Joseph ! entourex-la de te retraite de
la prière^ du travail, de la soumis-
sion ; et dans ce polit san4:tuaire que
vous hd aurez fait, ou ne parmeê^
dront ni les joies ni les plaisirs du
mondej conduisez-y Jésus et Marie.

Je vous le demande pour ivoire fàe^
en récompense de ma communion^ êe
ma sagesse d'aujounfhut. Je dirai

pieusement une prière à saint Joseph,

Litanies de saint Joseph, etc.
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VINGTIEME JOUR.

Prions pour toutes les personnes
qui nous ont froissé et que nous
n'aimons pas.

Saint Joseph fut longtemps en

butte aux persécutions.

Les hommes sont, de tout temps,
les mômes ; de tout temps, ils cen-

surent ce qu'ils ne pratiquent pas.

Joseph, modeste dans sa démarche,
réservé dans ses paroles, rangé dans
sa vie privée, dut entendre bien des
paroles moqueuses, aigres et mé-
chantes ; il oiTrait ces ennuis à Dieu
et continuait sa vie régulière et

pauvre; en exil, traité d'étranger,

jalousé peut-être, à cause de son
application au travail et de ses

succès que Dieu bénissait, il dut
éprouver tout ce que l'injustice a de
poignant pour un cœur droit ; ii

priait Dieu pour ses ennemitt, et il

^'1
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continuait sa vie régulière et labo-

rieuse.

Vous aurez vos heures de persécu-

lion; peid'étre déjà avez-vous éprouvé
combien il eut dur de n'être pas aimé
de ious.^ Mon enfant f comme saint

Joêeph, priezf supportes^ ei que
jamais rien ne vous détourne de votre

devoir.

Litanies de saint Joseph, etc.

VIN^T-ONli^lMK JOUR.

Prions en union avec notre Ange
Gardien, chargé par Dieu de nous
protéger.

Smmt Joseph put toujours confiant
KN Dieu.

X

Nous nous faisons diflicilement

une idée des diverses positions par
lesquelles ia Providence lit passer
saint Joseph.,. Repoussé à Bethléem,
et ne trouvant pas un asile pour
Marie qu'il savait fatiguée; pour-

/• S''
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sniri par Hérode, et sur le point, i
chaque instant, de voir les soldats

massacrer son pauvre Enfant; aban-
donné de tous en exil, travaillant

pour avoir le prix du jour, ne sachant
pas s'il pourrait procurera sa famille

le pain du lendemain... Quand on
réfléchit sur ces positions et qu'on
voit ce vieillard conserver toujours
son sourire, oh I comme on se sent
pris d'admiration pour lui I... Il

comptait sur vous, ô mon Dieu I

saint Joseph, apprenez-moi à dire

ce que, souvent, vous disiez à ceux
quiy peut-être, s^étonnaienl de votre

tranquillité : *' Je fais ce queje puis,

Dieu pourvoira à tout !
"

Litanies de saint Joseph, etc.

^ -i^
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VINGT-DEUXIÈME JOUR.

Prions pour demander à Dieu la

fidélité à lui rapporter toutes nos
actions.
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Saint Joseph se sanctifiait tous

les jours de plus en plus.

La vie de saint Joseph fut la vie de
la plupart des hommes, une vie bien
ordinaire que peuvent résumer trois

mots : épreuves, pauvreté, travail.

C'est avec ces éléments qu'il est

devenu un saint. Il a supporté
patiemment, il a prié continuelle-

ment, il a tout rapporté à Dieu, et

cela lui a suffi pour surpasser en
sainteté, disent les docteurs, les

autres saints du ciel...

Dans ma condition présente, dans
la condilioîc que Dieu me réserve

plus lardy Je trouverai toujours la

pessibililé et wéme la facilité de
devenir un grand saint. saint Jo-

seph ! faites-moi bien comprendre la

valtur de ces trois paroles : Résigna-

tioUf triLvai/f pensée à Dieu,

Litanies de saint Joseph^ etc.
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VIGNT-TROISIÈME JOUR.

Prions pour demander pardon de
notre dissipation.

Saint Joseph vivait dans le

recueillement.

Se recueillir, c'est s'occuper à voir

Dieu au de(ians de soi, et s'efforcer

de ne pas le laisser seul,en lui offrant

tout ce qu'on fait : saiiit Joseph
avançait tous les jours dans cette

vie d'union intérieure à Dieu ; il ne
se sentait jamais seul et si on lui

avait demandé : à qui pensez-vous ?

il aurait toujours répondu : à Dieu.
Heureuses les âmes qui, à force

d'attention sur elles-mêmes, vivent
de cette précieuse vie 1...

AccouinmeZ'Voits-yy et déierminezy
aujourd'hui, quelques minuits que
vous emploierez uniquement à voir

Dieu, habitant dans votre âme comme
dans une demeure qui lui appartient
HTy mettez rien, dans cette âme^ qui
blesse ses regards et qui le force à se

plaindre de vous.
?^ Litanies de saint Joseph, etc.

'j'ïi.

^
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VINGT-QUATRiiME JOUR.

Prions en union avec les per-

sonnes qui font pieusement le mois
de saint Joseph.

Saint Joseph vivait dans la
FERVEUR.

Etre fervent, c'est aspirer i être

plus saint, c'est vouloir mieux faire

aujourd'hui qu'hier, mieux ce soir

que ce matin...C'est essayer non pas
d'ajouter à son travail, mais aux
soins donnés à ce travail... La fer-

veur c'est la vie, c'est la marche de
l'âme vers le ciel... Ne comprenez-
vous pas que ce devait être là toute
l'application de saint Joseph...Plaire

à Jésus, à Marie ; faire aujourd'hui
pour eux quelque chose de plus
qu'hier.

Kest-ce pas ainsi que vous avez
vu Vamour de votre mère pour vous?
Agissez donc ainsi pour Jésus, pour
vos amiSy pour voire âme ! Comme
le bon Dieu sourira à vos efforts !

Litanies de saint Joseph^ aie.
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VINGT-CINQUIÈME JOUK.

Prions, afin que nous ne pensions

mal de personne aujourd'hui.

Saint Joseph yiv/jt dans
l'kiîmblité.

Il travaillait à contenter Jésiift et

Marie ; souvent un sourire de bien-

veillance le remerciait, et lui, tout

heureux, bénissait le bon Dieu du
succès qu'il lui donnait,—C'est là

l'humilité.—Etre humble, ce n'est

pas dire partout qu'on ne fait rien

de bon, mais c'est attribuer à Dieu
nos succès et lui rapporter toujours
les éloges qu'on nous fait... Sans le

secours de Dieu, que pourriez-vous
faire de bien?... Rien. Votre intelli-

gence, vos membres^ tout vous est

donné par lui ., Oh î si quelquefois
vous êtes estimé, loué, récompensé,
soyez content, sans do«te ; mais,
comme Joseph, dites xaerci au bon
Dieu I Accoutumez-vous à toiit rap-
porter à Dieu... Quelle source de
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paix fuand dous sommes blâmée <m
réprimandés !... Od 6st peiné, maie
on n'est pas inquiet et on se dit : Je
ferai mieux demain, parce que de-

main j'écouterai mieux le bon Dieu.

Axjgourd'hm je réciterai dévote-

ment mon chapelet en Vhenneur de
VArmenciation de la sainte Vierge.

Litanies de saint Josefhy etc.

VINGT-SIXIÈME JOUR.

Prions, aôn que nous fassions

toutes nos actions pour le bon Dieu.

Saint Joseph était d'une justigk

ET d'une probité parfaites.

Sans doute on ne veut pas trom-
per, mais que de petites fraudes
commises sans scrupules et sans re-

mords, soit dans les conseils qu'on
donne par égotsme, sans s'inquiéter

s'ils nuiront aux autres soit dans
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les objets qu'on emprunte et dont
on a peu de soin : dans ceux qu'on
ne rend plus, parce qu'on les a
égarés ; dans ceux enfin dont on se
sert sans permission ?-Saint Joseph,
dans ses rapports avec les autres,

devait être d'une probité scrupu-
leuse I Accoutumez-vous à respecter
ce qui n'est pas vôtre.

Peu est peUf sans douie^ mais la

justice est si délicate.

Litanies de saint Joseph, etc.

VINGT-SEPTIÈME JOUR.

Prions, que le bon Dieu nous par-
donne tous nos soupçons à l'égard
du prochain.

Saint Joseph agissait avec
simplicité.

Il voyait les choses telles qu'elles
se présentaient, ne cherchant jamais
s'il n'y avait pas quelque intention
méchante qu'on eût voulu lui ca-

.
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cher. A Bethléem, par exemple, on
lui disait : " Nous n'avons pas de
place '* et, si la pensée lui venait
qu'on le repoussait parce qu'il était

pauvre, il la chassait et il répétait

simplement :
<' Ils n'ont pas de

place I '-Â Nazareth, que de choses
faites par Jésus et Marie, et dont le

motif lui éclMippait ! il les acceptait
simplement, et il se disait : Jésus et

Marie ne peuvent ni faire ni vouloir
le mal—Que de calme, que de bon-
heur apporterait dans une âme cette

Tttanière de penser I

Je vous la dema7tde,ô saint Josephy

faites-moi la grâce de ne juger jor
mais ceux que je ne dois pas juger

^

et de ne jamais chercher des inten-

tions mauvaises chez les autres.

Litanies de saint Joseph ^ etc.

VINGT-HUITIÈME JOUR.

Prions, atin d'obtenir la grâce de
ne pas agir avec trop de précipi-

te tion.

J



V.

^44 —
ëUlNT JO8FPH ÉTAIT PBUDKNT.

La prudence ne détruit pas la

simplicité ni la droiture; elle est

mn rempart poitr Tune et pour
Tautre.—Saint Joseph ne se liait

pas d'amitié avec tout le monde, il

attendait, il observait avant d'ou-

vrir son âme.—Saint Joseph comp-
tait sur la Providence, mais il

savait (jne la Provideiice n'inter-

vient que lorsqu'on a fait, soi-même,
tout ce qu'on pouvait, et il agissait

comme si tout dépendait de lui.

—

Saint Joseph se savait protégé par
Jésus et Marie, mais il évitait toyte

occasion de mal, parce qu'il savait

que le bon Dieu ne fait pas des mi-
racles pour ceux qui s'exposent vo-
lontairement. Trois choses dans les-

quelles j'ai besoin de vous imiter, ô

saint Joseph ; le choix de mes amis,
la continuité dans mon travail, la

tmie des occasions.

Je veillerai sur mot, je vous invo-
quera pour que voits me veniez en
aide.

Litanies de saint Josephf etc.

» -^m
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^ VINGT-NEUVièME JOUR.

Prions, afin que nous devenions
bien généreux, dans rintention de
plaire à Dieu.

Saint Joseph donnait abondamment.

Donner aux pauvres, c'est se rap-
procher de Dieu. Ohl comme on
devait faire Taumône dans cette

pauvre maison de Nazareth I Ce
n'est pas du superflu qu'on donnait,

mais du nécessaire sur lequel on
retranchait tous les jours. Quand,
après la journée finie, venait l'heure

du repos : Encore un peu de travail

pour les pauvres, disait Jésus, et
j

Joseph se remettait au travail aidé
par Jésus et par Marie ; et tous,

après ce labeur fait avec joie, repo-

saient plus heureux, en songeant
que le lendemain, les pauvres trou-

veraient leur part... si vous avez
peu, donnez peu ; si vous avez beau-
coup, donnez beaucoup, mais don-

jf\,'
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nez toujours ; tous mettez à intérêt,

pour le ciel, tout ce que vous placez

entre les mains des pauvres.

Je ferai une aumône aujourd'hui.

Litanies de saint Joseph^ etc.

THKNTIÈMK JOOA.

Prions pour nos bienfaiteurs, afin

que le bon Dieu leur rende tout !•

bien qu'il nous font.

Saint Josemi était reconnaissant.

Il s'était accoutumé à voir la main
bienfaisante du bon Dieu s'ouvrir,

à chaque instant, pour lui donner
quelque chose. Le jour dont il jouis-

sait, Tair qu'il respirait, le pain
qu'il gagnait, les forces qu'il possé-

dait... il savait que tout cela venait
de Dieu, et il le remerciait à chaque
instant. Cette élévation continuelle

de son cœur reconnaissant l'entre-

tenait dans une joie continuelle...

—

Comme lui ne recevons-nous pas

t *;

•ICi
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tout du bon Dieu ? Oh ! si nos yeux
s'ouvraient, comme ils s'ouvriront

au ciel, nous verriçns la Providence
attentive à nous«enteurer de bien-

être, de paix, de jôté/«. Remercions-
la aujourd'hui, etcRS)*iui déplaisons

en rien... /'f %
Voudrions - noUi *b(fmmeUre tme

fautdf au moment, iVHime où Dieu
nous fait du bien^'*\

Litanies de saint»J&sepht etc.
» f

« »

TRENTE-Um^^lE JOUR.

Prions le bon I>ie'> de nous don-
ner une grande 'dévotion à saint

Joseph.
K ^ K» i ^

1

Saint Joseph é^AiT ^gontinukxi-
MBNT occupé.

.Jk.

Les saints ont ^ toujours quelque
chose à faire, et i\i le font sans em-
pressement comme sans disconti-

nuité. Heureux d'avoir à gagner
tous les jours le pain de Jésus et de

«d
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Marie, Joseph se serait reprocké la

iiioin(fa*e perte de te«ip«, ai cetia

pensée : lis n'auraient pas ce qu'il

leur fâut, acttyaiil' son courage, et

redoublait seç 'forces. La mort le

surprit am travWil et il mourut en
souriant, entertaaiit ces paroles de
Jésus : Tu a8|blér| employé ta jour-

née; va, bon fjtjjjlèle serviteur, va
te reposer I ,••••

JéstiSf asfCfUxrjnoi à Vheure de
ma mort, et dUbS-moi comme à Jo-

seph ces doucei.paroles d'espérance

que je vous promets de méinter, m
employant toujjxuns» pourvoire gloire

te temps que vous^Vne donnez.
Litanies de ^âfttt* Joseph^ etc.

Jésus, Jos€^,. î Marie, je vous
donne mon cœjir, mon esprit et ma
vie. .••,

Jésus, JoseplaL^ Marie, soyez à mes
côtés pendant mon agonie.

Jésus, Joseph, Marie, que je meure
innocent en votre eoaipagnie.

(300 j, éPindiUg. chaque fois)
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NEUVAJNE A SATNT JOSEPH.

Pendant cette ^neuvaine, suppo-
sons que nous avons'ie bonheur de
vivre au milieu/flô\la sainte Fa-
mille, dans riiurfbfoînaison de Na-
zareth, et sous ^•ti^^njluite de saint

Joseph, à qui neas-roulons désor-
mais confier le soi» de notre corps
et de notre âme péûJiant toute notre
vie et surtout à VbçyiVe de la mort.
Oh I la bonne pe>nî^'ée ! comme elle

va nous aider à. ôtrè pieux, doux,
modeste, letenu, laborieux, pendant
ces jours bénis que npu» consacrons
à saint Joseph, ei»pendant lesquels

nous vouions, avïtal tout, lui de-

mander d'être saint l'

Puisque c'e»t d^n» Taimable so-

ciété de cotte samia famille de Na-
zareth que nous youlons vivre, il

faut bien connaître les conditions
requises pour y dire admis et les

motifs qui nous poussent à deman-
der avec mstanee à saint Joseph de

nous accepter aHprès de lui.

Ces conditions et ces motifs feront
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le sujet de nos méditations pendant
ces neuf jours.

CONDITIONS NECESSAIRES POUR ÊTRE
ADMIS DANS«Lk'S«iINTË FAMILLE.

« < «

Ire CONDITION?* ^li^ra humble el

f « c « <

PRBMIEB^ JOUR.

Si VOUS n'ê1fe^*][^as bien décidé à
mener une vie*hu^mble, cachée, sans
éclat, vous OG^GUgant, loin des re-

gards et des **^p54audissements, à
votre travail quotidien avec la seule

pensée de contenter le bon Dieu,
éloignant tou*tV,*yréoccupatien de
vanité et tout«d@sir d'être connu,
vous ne serez pas admis dans la

sainte Famille. , :

Examinez qû^il^e"^ sont vos dispo-

sitions. Voulez-vous détacher votre

cœur de tout ce que le monde aime,
estime, recherb^ie^, et principale-

ment de ce vain désir de paraître et

de passer pour quelque chose dans
Topinion des hommes?— Si sincère-

ment^vous pouvez dire OUI, soyez
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ÊTRE

dans la joie : vous ferez partie de la

sainte Famille.

Voulez-vous obéir à cet attrait

que la grâce met quelquefois dans
votre cœur et qui vous pousse à fuir

les louanges, à cacher vos succès, à
laisser attribuer aux autres une
partie du mérite qui vous est dû?

—

Si sincèrement vous pouvez dire

OUI, soyez dans la joie : vous ferez

partie de la sainte Famille.

Promettez donc aujourd'hui à
saint Joseph que vous ne cherche-
rez pas à paraître dans telle et telle

circonstance;— que vous garderez
un peu mieux votre chambre,—que
vous éviterez toute action d'éclat et

que vous répéterez quelquefois dans
la journée cette parole de I'imita-

TiON : Mon Dieu apprenez-moi à
aimer à vivre inconnu et à être

c^ mpté pour rien l

(Récitez les litanies de saint Jo-

seph ou une autre des prières que
vous trouverez à la fm de ce petit

livre.) ©
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V Condition : Se dépouiller dé sa

volonté,

DEUXIÈME JOUR.

En entrant dans la maison de
Nazareth pour \ivre avec Jésus,

Marie et Joseph, il faut laisser à la

porte toute volonté particulière;

—

Dans cette famille bénie on ne dit

jamais: *» Je yeux '* ou : * ' Je ne veux
pas/' mais on dit toujours : <*Gomme
vous voudrez.

'*

On n'agit jamais de soi-même,
mais on demande toujours :

** Que
voulez-vous que je fasse ? et de
quelle manière voulez-vous que je

le fasse?

Jésus agissait ainsi ; et toutes Ihs

merveilles de sa vie pendant trente

ans, TEvangile les résume par ces

seuls mois : Il était soumis. C'était

d'ailleurs le premier ordre qu'il

avait reçu de son Père en venant
en ce monde de ne rien faire que ce

qui lui serait commandé, et vous
savez comment il a été obéissant.
o

%,
"^....

L^'
'^''^^' ?'''^
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Promettez à saint Joseph que

vous allez imiter TEnfant Jésus
dans son obéissance;— promettez-
lui de voir dans les ordres qui vous
seront donnés aujourd'hui, dans les

avertissements que vous rece toz,

dans les événements qui troubleront
la paix de votie existence, de voir

toujours la manifestation de la vo-

lonté divine et par conséquent de
vous soumettre à tout,de plein cœur.

3« Condition : Se garder innocent.

TROISIÈME jour.

Le péché ne peut pas pénétrer

dans la demeure de Nazareth, de

même que les ténèbres ne peuvent
pénétrer là oii rayonnent les splen-

deurs du soleil.

Si donc vous voulez être admis
dans Tintimité de la sainte Famille,

purifiez votre intelligence, purifieï

votre cœur, purifiez vos sens ; allez

dès aujourd'hui, allez au tribunal



^k
•l'^^Tife'"?

— 54 —

de la pénitence et du pardon ; mon-
trez au prêtre vos fautes, vos fai-

blesses, vos misères ; humiliez-vous,

repentez - vous, demandez pardon;
recevez cette absolution puissante
qui rend la vie et l'innocence, et

alors venez frapper à cette petite

porte de Nazareth et dites simple-

ment à Jésus : Ouvrez moi, je suis

un de ces enfants que vous aimez.
Et Jésus vous ouvrira et vous

pourrez rester avec Jésus, Marie et

Joseph.
En travaillant auprès d'eux vous

n'aurez plus à craindre ni la pa-
resse, ni l'oisiveté, ni la vanité.

En vous reposant auprès d'eux,
vous n'aurez plus à craindre ni la

dissipation, ni la sensualité, ni les

murmures, ni les paroles blessantes
contre le prochain.
En imitant leur langage et leurs

actions vous n'aurez plus à craindre
ni la légèreté, ni l'humeur, ni l'im-

patience, ni la jalousie.

Oh 1 près d'eux surtout, vous sen-
iirez le besoin de ne jamais vous
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séparer de Jésus et de le recevoir
souvent dans la sainte communion.
Pour bien communier il faut aller à
la sainte Table avec un cœur inno-
cent, mais on ne peut se garder in-

nocent sans faire souvent la sainte
communion.
4* Condition : Vivre sous les yeux

de Marte et de Joseph.

QUATRIÈME JOUR.

sfuelle pensée encourageante que
celle-ci : Les regards miséricordieux
et paternels de Marie et de Joseph
me suivent partout I... Et cette pen-
sée est vraie. C'est une opinion
reçue par beaucoup de docteurs que
les Saints dans le ciel voient et en-
tendent en Dieu ceux qui leur ont
été unis par d'intimes liens. Ainsi
une mère qui est au ciel voit ses

enfants, sa famille, ses amis; elle

,s'intéresse à leurs besoins, elle les

entend quand 'is se recommandent
à elle et qu'ils i appellent...O Marie,

ô Joseph, vous plus unis à Dieu que
tous les autres Saints, vous. qui
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m'aimez et que j'aîme arec tant de
bonheur, vous voyez donc tout oe

que je fait, vous me suivez dans
mon travail, vous m'examinez dans
tous les détails de ma conduite;

vous me voyez quand je pleure,vou8

m'écoutez quand je prie, vous m'en-
tendez quand je vous appelle... Oh I

oui, oui je l'aime cette pensée parce
qu'elle m'encourage» me fortifie, me
console et qu'elle me rend sage sur-

tout I

Non je n'affligerai pas les regards
de Marie et de Joseph en mo per-

mettant des actes que je ne me per-

mettrais pas devant ma mère ; non
je ne dirai pas une parole, je ne lais-

serai pas grandir en moi un désir

que je voudrais cacher k ma mère.
^ Donnez-moi, ô Marie, ô Joseph, la

forte conviction que vous voyez
toutes mes actions, comme vous
voyiez sur la terre les actions de
Jésus ; faites que je vive comme si

vous étiez toujours i côté de moi,
afin que je puisse toujours dire : Je
suis de la môme FamiUe I

'''mÊmÊÊmmmmm
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5« Condition
: Cherchtr à imiter la

vie de la saitUe Famille.

ciNQmtaci joum.

La vie de la sainte Famille se ré-

sumait en quatre mots bien courts,

bien précis ; la mienne aussi, ces
quatre mots doivent la remplir toute
entière.

Les voici : Faire, souffrir, se taire,

prier.

Faire avec exactitude les devoirs
de son élat. Oh 1 comme Jésus,

comme Marie, comme Joseph fai-

saient tous les devoirs que deman-
dait leur position ! Quelle assiduité,

quels soins, quelle continuité I
—

Pour rester avec eux, il faut travail-

ler comme eux.
Souffrir avec résignation toutes

les peines intérieures ou extérieures

que Dieu envoie ou permet. Qui ne
sait to«t ce qu'ont souffert Jésus,

Marie, Jcseph, et avec queJle pa-

tience ils ont souffert!—Pour rester

avec eux, il faut souffrir comme eux.
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8e taire sur les défauts du pro-

chain, sur les injures reçues, sur touv

ce qui peut tourner à sa loua/ige
;

se taire sur tout ce qui est léger,

dissipant ou simplement inutile. On
parlait peu et on parlait toujours

utilement dans la maison de Jésus,

de Marie et de Joseph.—Pour rester

avec eux, il faut se taire comme
eux.

Frier avec respect, avec humilité,

avec confiance, avec persévérance,
avec résignation ; la prière remplis-

sait la vie tout entière de Jésus, de
Marie et de Joseph.— Pour rester

avec eux, il faut prier comme eux.

II

MOTIFS QUI NOUS ENGAGENT A VIVRE
AVEC LA SAINTE FAMILLE SOUS LA
DÉPENDANCE DE SAINT JOSEPH.

I
!•' Motif : Uabondance des vertus

de saint Joseph.

SIXIÈME JOUR.

La vertu est par elle-même un ai-

trait. Voir la vertu et ne pas Taim^Nr
J

i^ mmtw iWMm nanMi
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est impossible tant que Tâme n'est

pas entiëremenl pervertie.

La vertu est en quelque sorte

l'aliment de l'âme, et tant que Tdnie
n'est pas morte par le péché mortel,

elle court à la vertu partout où elle

l'aperçoit.—La vertu est en quelque
sorte le vêtement de l'âme, sa ri-

chesse, sa parure, et l'âme court à
elle pour s'en revêtir.

Voilà pourquoi la pensée de vivre

en union avec la sainte Famille sous

la dépendance de saint Joseph est si

attrayante. Il y avait tant de vertus

sous ce toit de Nazareth !

Jésus et Marie Tembellissaient

sans doute et Tembaumaient par

leurs vertus particulières, mais tous

deux venaient avec une déférence

remarquable, s'édifier auprès de

Joseph leur chef et leur protecteur,

et Joseph communiquait à Jésus et

à Marie les trésors dont le bon Dieu

avait orné son âme.

Non certes, Jésus et Marie n'a-

vaient rien à apprendre de Joseph,

^
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mais en le voyant si saint, ils bénis-

saient Dieu et ils aimaient davan-
tage oalui à qui ils se soumettaient
si volontiers.

Et nous, près de lui, oh I comme
nous nous formerons peu à peu à la

vertu. On 9e réchauffe près du foyer,

on s'embaume près des fleurs, on
s'illumine près de la lumière. La
vertu est communicative entre les

Ames qui ont bonne volonté ; et en
voyant' saint Joseph dévoué à sa

mission, patient dans l'adversité,

soumis dans les traverses, confiant

dans les peines, constant dans ses

entreprises, prévenant dans ses rap-

ports, empressé à toute heure pour
rendre service, comment n'aurais-je

pas un peu de oés vertus ? Je veux
aller à la maison de Nazareth avec
l'ardeur que l'enfant avide de
science met à aller auprès d'un
maître instruit et aimé.

2« Motif : Le protectorat de S. Joseph.

SEPTIÈME JOUR.

Saint Joseph, établi par Dieu lui-
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m^me protecteur de la sainte Fa-
mille, est établi, par TEglise, pro-
tecteur des fidèles. Il est donné par
décret du souverain Pontife comme
le patron de l'Eglise Universelle;
de sorte que les fidèles ont en quel-
que sorte, le droit d'aller à lui et de
lui dire :

<* Protégez-nous, c'est votre
devoir."

Voilà bien le motif qui nous
pousse i aller à lui et à vivre près
de lui.

Protecteur puissant, saint Joseph
commande auprès de Jésus plus
qu'il ne supplie, et comme Jésus
autrefois ne lui aurait rien refusé,

Jésus encore, maintenant surtout
que l'Eglise, inspirée par Dieu, nous
Ta donné comme patron, Jésus
semble s'être engagé i ne rien lui

refuser.

Protecteur plein de be&té, saint

Joseph a conservé au ciel la même
affection, la même tendresse compa-
tissante qu'il avait sur la terre. Ce
qu'il faisait pour Jésus et pour

^
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Marie, H sent encore le besoin de le

faire ; le déTouement qu'il avait

pour eux, il vent Tavoir pour nous.

En nous aidant à être saints.n'csUce

pas toujours pour la gloire de Jésus
et de Marie qu'il travaille.

Protecteur fidèle, saint Joseph ne
se lasse pas de prier, de protéger, de
garder ; serions-nous des eiifanls

prodigues, il est toujours ce père

qui attend, qui cherche, qui ramène
à la maison paternelle.

Oh 1 allons donc à lui, allons vivre

avec lui, allons surtout mourir près

de lui.

ni

liXHOBTATION DE JÉSUS APPELANT AU-

PRÈS m SAINT JOSEPH.

HUITIÈME JOUR.

Imaginez -VOUS que Jésus-Christ

lui-môme, reposant dans votie cœur
après la sainte communion, vous
dit ces douces paroles :

*' Allez à
Joseph !

"

*' Allez à Joseph ! Il a tout pou.

tfflf^ffgfgf^;.^
. mm
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voir pour vous sauver

, Je lui ai

confié la suprême intendance de
mon empira ; il a sur mon cœur une
puissance d'amour infini, car je l'ai

fait entrer dans la gloire de mes
saints mystèrf s, et je lui ai donné
des titres qui lui assurent dans le

ciel un crédit e^ une autorité incom-
parables. Je l'appelais '' non père,"

quand il était sur la terr3, et je lui

obéissais; il peut eicore main- jnant

m'appeler " son enfant, " et je ne
puis rien lui refuser.—Allez donc à

lui et faites tout ce qu'il vous dira I

Allez à Joseph ! Il possède le tré-

sor de toutes les vertus, vous n'avez

(|u'à parler à son cœur, et lui dire

ce qui vous manque et ce que vous

désirez... iy^'Â lui qui vous donnera

la lumière de la foi; des rayons

d'espérance tomberont de ses mains

sur vous, et la flamme d'amour divin

s'allumera dans vos âmes au^ feu de

son regard paternel. Allez à lui, il

est humble, il est pur, il est patient,

il est généreux ; il vous donnera ce
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époux de la Mère de Dieu, père
nourricier de Jésus, protecteur de
tous ceux qui se 2:^;arient en vous,
me voici à vos pieils, et en union de
cet amour inelFable que vous témoi-

gna le Pèn3 Eternel lorsqu'il conda
à vos charilables soins son Fils

bien-aimé et la toute pure et tout

Immaculée Vierge Marie, et en pré-

sence de Jésus, de Marie et de toute

la cour céleste, je vous cboisis au-

jourd'liui et pour loujuurs pour mon
guiile, pour mon protecteur, pour
mon maître, pour mon père bien-

aimé 1

Je remets dans le s<»in de votre

bonté et sous votre protection spé-

ciale mon âme, mon corps, mes
projets, mes travaux, tous les ins-

tants de ma vie et surtout celui du-

quel dépend mon éternité.

Daignez, je vous en conjure, ô

mon aimable Père, me recevoir,

malgré mon indignité, au nombre

de vos serviteurs les plus dévoues.

Je me propose, pour vous faire
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plaisir et pour glorifier le bon Dieu,

de pratiquer parmi les vertus chré-

tiennes celles qui surtout brillaient

d'un éclat plus vif dans la sainte

Famille de Nazareth, je veux dire

l'humilité, l'obéissance, la pureté,

l'amour de la prière.

Soyez, d grand Saint, ma force

dans mes faiblesses, mon espérance
dans mes peines, ma consolation

dans mes travaux, mon refuge dans
mes craintes, mon appui surtout à
l'heure de la mort.
En quelque état que je me trouve

je veux être tout à vous comme un
membre dévoué de la sainte Fa-
mille

; je veux vous respecter, vous
honorer, vous obéir comme le fai-

saient Jésus et Marie
; je veux ne

laisser passer aucun jour sans vous
donner quelques témoignages de
l'engagement solennel que je prends
aujourd'hui de vous servir et d(^

vous aimer à la vie à la mort et

pendant toute l'éternité.

Ainsi soit-il.

..

mmm0mm...
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EiTTANlES

DE SAINT JOSEPH.

Seigneur, ayez pîtié de nous.
Jésus Christ, ayez pitié de nous.
Seigneur, ayez pitié de nous.
Jésus, écoutez-nous.
Jésus, exaucez-nous.
Père céleste, qui êtes Dieu, ayez

pitié de nous.
Fils, Rédempteur du monde, qui

ôtes Dieu, ayez.

Esprit-Saint, qui ôtes Dieu, ayez.
Trinité Sainte, qui êtes un seul

Dieu, ayez.

Saint Joseph, le plus illustre des
patriarches, priez pour nous.

Saint Joseph, père nourricier de
l'Enfant Jésus, priez.

Saint Joseph, honoré parla présence
du Verbe incarné, priez.

Saint Joseph,conducteur de la sainte

Famille, priez.

Saint Joseph, protecteur fidèle de
Jésus et de Marie, priez.

jÊ^
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Saint Joseph, comblé des dons de
r Esprit-Saint, priez.

SelBt Joseph, imitateur de la pureté
des anges. priej.

Saint Joseph, modèle d'humilité et

de patience, priez.

Saint Joseph, image parfaite de la

vie intérieure, priez.

Saint Joseph, iiinistre des volontés

de Dieu,
'

priez.

Saint Joseph, Tépoux de la plus pure
des Vierges, prier.

Saint Joseph, qui portâtes dans vos
bras le Fils de TEternel, priez.

Saint Joseph, qui partageâtes l'exil

de Jésus et de Marie en Egypte,
priez pour nous.

Saint Joseph, qui eûtes la joie de re-

trouver Jésus dans le temple,priez.

Saint Joseph, à qui le Roi de gloire

et la Reine des deux voulurent
être soumis, priez.

Saint Joseph, qui eûtes le bonheur
d'expirer entre les bras de Jésus
et de Marie, priez.

Saint Joseph, le canal par où décou-

y
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ient gur nous les faveurs du ciel,

priez pour nous.
Saint Joseph, soutien puissant de
TEglise de Jésus-Christ, priez.

Saint Joseph,notre protecteur, priez.

Saint Joseph, notre père, priez.

Agneau de Dieu, qui effacez les pé-

chés du monde, pardonnez-nous.
Seigneur.

Agneau de Dieu, qui effacez les pé-

chés du monde, exaucez - nous.
Seigneur.

Agneau de Dieu qui effacez les pé-

chés du monde, ayez pitié de nous,

Seigneur.
Jésus-Christ, écoutez-nous.

Jésus-Christ, exaucez-nous.
V. Priez pour nous, ô bienheureux

Joseph
;

R. Afin que nous soyons dignes

des promesses de Jésus Christ.

ORAISON.

Dieu des miséricordes, qui avez

élevé le bienheureux Joseph à la

^s*^
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gloire d'être le tuteur de votre divin

Pils et répoux de lo très sainte

Vierge, accordez-nous, par riï.ter-

cession de ce grand Saint, la grâce
de conserver nos cœurs sans tache,

afin que nous puissions paraître un
jour devant vous revêtus de la robe
d'innocence et être a Imis au ban-
quet céleste. Nous vous demandons
ces grâces par Jésus-Christ Notre-
Seigneur. Ainsi soit-il.

Prière à saint Joseph, appelée en
Italie prière efficace.

Père et gardien des vierges, bien-

heureux saint Joseph, à la fidélité

duquel furent confiés Jésus, l'inno-

cence môme, et Marie la Vierge des
vierges

; je vous en supplie et vous
en conjure par ce double dépôt si

cher à votre cœur, Jésus et Marie,

faites que préservé de toute impu-
reté, ayant l'esprit sans souillure, le

coeur innocent et le corps chaste,

j'aie le bonheur de servir toujours
très fidèlement Jésus et Marie.

Ainsi soit-il. (tOO jours d'ind.)

-^4fe-,,
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Souvenez-vous de saint Joseph»

Souvenez-vous, ô bienheureux et

compatissant Joseph, qu'on n'a ja-

mais ouïdire,dans la suite des siècles,

que personne ait eu recours à votre

lirotection, imploré votre assistance,

sollicité vos suffrages et qu'il ait été

abandonné. Animé d'une pareille

confiance, j'accours à vous, ô digne
Epoux de la Reine des Vierges, ô

mon tendre père, je me présente

devant vous en gémissant, pauvre
pécheur que je suis ; ne méprisez

pas mes humbles prières, ô père

nourricier de Jésus, mais écoutez-

les, recevez-les, et daignez les ex-

aucer.

;>

Prière à saint Joseph, pour une mai;-

son (V éducation, une communauté

,

ou une famille.

Glorieux saint Joseph, vnjus à qui

Dieu confia le soin des deux per-
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sonnes qu'il aima le plus sur la

terre, n'oubliez pas que nous aussi

nous avons été confiés à votre tt3n(lre

sollicitude. Vous êtes notre protec-

teur et notre père
;

prenez donc
soin, nous vous en conjurons, de
tous nos intérêts, de l'intérêt sur-

tout de notre âme. vertueux gar-

dien de la sainte Famille, faites de
noiis une famille de saints ; appre-
nez-nous à être soumis aux ordres

de Dieu, à vouloir en tout et par-

tout raccomplisrement de sa vo-

lonté, à renoncer à tout ce qui peut
lui déplaire et à nousacquiller fidè-

lement des devoirs de notre état.

Vous êtes trop jaloux de la gloire

de Dieu et de notre salut pour ne
pas recueillir notre prière et ne pas
l'exaucer. père bien-aimé, au
nom de Jésus et de Marie, exaucez-
nous.

Ainsi soit-il.

Eusèbe Scnécal & Fils, împ., Montréal )
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MOIS DE SAINT JOSEPH, ou mé-
ditation pratique pour chaque jour

du mois de mars, avec pratiques,

exemples et prières, par M. Tabbé

^ Berlioux, I vol. in-lS $0,35

MOIS DE SAINT JOSEPH, com-
posé de trois Neuvaines et un Tri-

duum pour tous les jours de mars,

par le R. P. Lefebvre, S. J., I vol.

in-18 ; ^ $0.50

PRATIQUE DE LA VRAIE DÉVO-
TION ENVERS SAINTJOSEPH,
Recueil des plus belles prières et

pratiques de dévotion en Thonneur
^ du saint Patriarche, avec des lec-

tures et des méditations sur sa vie et

ses vertus, pour Texercice des sept

dimanches et le mois de saint

Joseph, par le R. P. H. Faure, S. M.,

in.l8 50 cts, relié $0.75

PRIMAUTÉ DE SAINT JOSEPH,
d'après Pépiscopat catholique et la

théologie, par C. M., professeur de

théologie, l vol. in-8 $1.50
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SAINT [OSEPH ÉPOUX DE
MARIE, Père nouiricier de Jésus,

Patron de l'Église d'après l'Écriture

et la tradition, considéra tiens tbéolo-

giques, morales et historiques, suivies

d'un plan de méditations et de lec-

tures pour le mois de Mars, par le

R. P. Mercier, de la Compagnie de
jccUo^ 111" I »• «•••»•••• ••• •••••• ••••• îro^ • t7 v»

SAINT JOSEPH PATRON DE LA
BONNE MORT, ou Nouveau Mois
de Mars, pouA- obtenir la persévé-

rance finale, par le R P. iluguet
1 vol.in-18 fU.3cS

SAINT JOSEPH, SES TITRES,
SES VERTUS, instruction aux
enfants, par M. l'abhé Piadal, in-

12 $0.03

SAINT JOSEPH. AVOCAT DES
CAUSES DÉSESPÉRÉES, nou-

i velles relations des faveurs spiri-

tuelles et tempoielles obtenues par

la toute puis.^ante médiation de ce

glorieux Patriarche, par le R. P
Huguet, I vol. in- 12 $0.'ôO
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